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^ SESSION DU LA CO: J.1SS10II '

1, A sa sixi&me sesoion, la Commission a exarain6 van, cpmpte rendu de sec

cinq, premieres anneee d;activite. "lie a constate que. la tache iaitiale db

do ouiiientation et df edification et-o.it- presque entierecient achevee et ello a

decide ci'a 1'avenir il convenait de oon centre r de plus en plus ie s efforts

sur les activitrfg pratiques, et notar^ent 'iur la creation d' institutions; la

forniatiOK', I1 organisation de services ccnsultatifs et les me suras a prendre

pour onocurager lee £'-uvernemente a une action concertee dans certains

domaine ■";

^. La nise on plaou A1institutions nouvelles s'eet traduite par trois

realis .tionr, not.-^Lss au oourr? de 1' annee s la creation de la,Banqu3 africaino

dR d:.v.jlor>pement, le l-nco^ent d&fini.tif de 1'Institut africain.de

develcppenent economique-et de planification et la .premiere reunion de la-

Conference des plar.ificateurs africains.

3. II convient peut^g-fcr® la de. donner 1ft place d»honneur a la Banque

airic.iine de developperaent. Une resolution constituant le Comite dec Neuf u ■-

adopted a la quatrieme session et le Comite a,vait termine ses trav.aix avant

la oinquieme aecsion. L'Accord portent creation de la Banque a ate ouvtirt .1

la signature, lors de la Conference des Kinistres des financeb, qui s'eet
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tenue a Khartoum on aout 1963. A Peino plus d'un an ■ plus tard, 25 gouver-

nements africalns "-avaiont ratifie 1'Accord, do sorte que la Conference tenue

a Lagos en .octoore.1964 a donne le depart aux activites de la P-anq*e, dont

elle aelu lo President, constitue la Censoil dAdministration et choisi le

sibge. II yalU euocgb rcnarquablo, que 1'Afrique a realise en deux

ane et dead. Ensuite, M. Mamoun Beheiry, Imminent President de la Banque,

a aborde sa tache avec le ferme propos d'a^outir. Le secretariat de

la CEA. est toujours a la disposition de la Banque, des que son aide est ro-

quise, rnais la Banque est dorenavant une institution complement indepen-

dante. Son potentiel de contribution au developpement de l'Afrique est Deau-

coup plus vaste que son capital, encore relativement modique. Elle devra.it

Stre appelee a devenir une force d'importance majeure, tant pour preparer _lc

terrain aux investissements que pour organiser leur processus, car elle sera

en mosure d'attirer en Afrxque des capita^'ct uno assistance technique de

sources non africaines approciables. .Elle. devrait aussi etre appcleo a

jouer un role inport^t cJ.e oatalv.c dans le rrocessus d' integration econo-

nique, notamment pour 1 • indue, trie,. Us transports et l'inergie. Le secre-.

tariat de la. CEA reeto-ra toujours a la disro£"ition de la "'Ban^e, ioreque ■ son

aide sera:requise; notaamoni pour attiror 1'attention sur les nouveaux " " '

projets qui pcurront n.i^ de£ activity de la Coiunission, " " ' "•'■:'

4. L'lnstitut africain ds developpement economique at de planificati^n a

fait des debuts modeateB a 1'automno de 1963,. avec des credits, fournis au

titrc da it assistance technique, Les troubles do croissa-nce etaient inevi

tables, d'autant Plus qu'on n'avait pas ancre pu iui trouver .un direrteur

africain qui ait une experience et une enverguro suffisantes. II va sans

dire qu'il y a de nombroux Africains qui pourraiont oocuper^ce poste, male .

jusqu'a present aucun gouvernement ou University n'a voulu faire le saorifi.o«

de collaborateurs de oette valeur. Le plan 6V operation a ete ouvert a la

signature en novemW 1964, a l'occasion de la promise reunion de la

Conference des planificateurs africains, au cours de laquelle a ete elu'le

Conseil d'administration qui a ten* sa premiere region pendant la session

de la Conference. L'^titut est entre maintenant dans sa deuxieme-:ahnee,

qui est sa premiere annee d'.e^istonce officielle, :et l<on a quelque raison

d'eprouver un optimisms croissant. Sa prentilre tache est d'enseigner, inais
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il devra aussi etre. lo plus tot possible on mesure d(entreprendre des- re-

cherches at de fo.urnir aux pays africains des services eonsultatifs stir la

planification. Ni les gouvernemonts africains qui ont preconise la creation

de l'Institut, ni le secretariat. .de la CEA, ni l'Institut aui-meme, ne soront

satisfaits tant qu'il n'aura pas acquisune reputation comparable a celle

d'une grande University,

5. Le troisieme succes, cq fut la premiere reunion de la Conference des

planificateurs africains,^qui a remporte un succes complete Oette Conference

eat un nouvel organe permanent de la CEA, qui doit se reunir tous los' deux

ans. Les debats de la premiere reunion se sont deroules.^sur un plan tres

eleve. L'importance de cet cfgane ne tient pas seulement a la nature des

problemes qui relevent de sen mandat, mais aussi a la liaison qu'il permet

de realiser entre les activites do la CEA et l'Institut de Dakar.

6. Conformement au voeu oxprime par la Commission a sa sixieme session,

le secretariat a entrepris, tout.au long de l'anne"ey de mettre au point en

fonction des nouvelles priority., ses projets de programme: de travail. C'est

ce qui apparaxt dans le projet de programme des activites et des priority

pour 1^65-1966 (E/CN.14/3iyRev.l). II convient d'attirer :t?ut particulire-

ment \*attention sur 1'edition revisee/ La premiere version,Tqui avait 6U

diffixsee a la fin du mois de novcrnbre a ete remaniee, car le secretariat,

estime que le principe de la revolution permanente doit -s':appliquer aussi a

son programme de travail. Cependant, il n'est pas possible, en raisrn du

cartre dans lequel, oe programme doit otre presente, dont la structure a ete"

definie par le Conseil economique et social et imposte a tous les organes

des Nations Unies travaillant dans ce domaine, de faire apparaatre les

secteurs prioritaires avec une clarte suffisante", ':

7. Le secretariat s1attache de plus en plus a l!etude des.problemes.du- de-

veloppement. Les travauz adcomplis ont amplemcnt..demontre ..qu1 il existe des

possibilites concretes-d'accelerer I1 expansion econoraiquo en Afrique et de

■q^elle maniere il faut modifier la structure des economies. Cexa se traduit

dans,- les: plans de, developpement, bien qtie, dans la plupart des pays, il

reste encore beaucoup a faire. Cepen<iant,; 11 he suffit pas de faire dps r

plans et des programmee. Encore ■faut-ii les traduire en projets concrets.
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II faut developer v esprit d' entreprise et de gesiion et former'une main-
d'oeuvreauaa^iee^i I'o.ne oone^o pas uh travail ^ntensif a ces

t d

^ntensif a ces

,.. les; Srojets deaths a elever les taus do oroissa.ce restaront
lettre^te C9st apoi l t

e restaront

C9st apourquci le program de travail' de' la CEA doit prevoir

de plus en.plus, nan- seul^nent une intensification des efforts dans plusieurs
aootours oles, mais aussi des recherohos sur la vaste gamme de proves spe-
df.ques guo pose la miS3; 9n oeuvre des plans- de development.

pment.

Aux youx..du.secretariat., les secteurs priofitaires sont done ainsi '
oonstitu^s s . . v :. .■■ . . -

:n) formation d^^in-d'oeuvrede toutes categories \ .- :
: *'} agriculture ■" : -

• c) indtisti*ie - ■ : -'

d.) ^ transports ! "

g) ressources nat^elles"

,; ,. t) commerce, probl^es oommerciaux, m8netaires' et fiscaux "'"
. : S) realisation des plans de developpement

8. J>. toute evidence, W actives Wont interdependantes, si bien que-
X.ordre dans le^el-elles ^ont enu^erees ne doit pas, Stre considers o«e
xm*ua**e. Par:: ailleurs, les autros activites de la .CSA doivent, pour ^

moment, dans Petat actual du developpe.ent en.A^ue, 6tre ,ffe,M,e^
ordre de priorite moins eieve.

9. donforni^ent a ces priorites, 1'organisation du secretariat a^te per-
fectionnee au oours de 1'^e ecpulee et 1-pn a precede a la-nouvelle re-
partxtion qui convenait des ressouroes disRonibleB:. II eomprend maintenant

sept divisions techniques , agriculture, Industrie, transports et resstoces

naturelles, commerce et problemes monetaires, recherche,,., statistic, co-

opiratiotf technique et for.ation/ Outre le Secretaire executif, le Secretaire
executif adjoint et le ■Secretaire de la Co^ission, les chefs de ,uatre d6 ces

dxvisionB sont des Africains et 1-on compte on.nommer deux.autres en 1965,

10. Dn effort particulier a ete censacre a^developpement des 'activites de
formaticn de la CEA L tde la CEA. Le secretariat est reconnajssani; au Directed general
de 1 UNESCO d' avoir "hi pv» -vrmi n ^x-t- i_ _ i. ni-,.

..t d?.tach«?:- > ^isrAbeba un f^i6tiomaire '
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experiments qui dirigera" la section de formation, dont on renforce

actuellemcnt las ©ffectifs. ,,n outre, un comite interne ^3 la formation

a ete cree qui .est oharge de eoordonner at de stimuler les activites

croissantes du secretariat dans ce domains, De nombreuses institutions, .

multilaterales, cortme 1'UH-SCO^ l'OIT'et la FAO, aussi Kien que bilaterales,

.aidant Iss. gouveraenients sfricains a former de la'main-d'oeuvre dans de

nombreux domainss et a tous l~s echelons. Le Sscretariat de la C^A ne

pretend..pass et.-sn fait na pourrait meine pas esperer, fournir directoraent

plus d'une fai"ble partis r'e 1'aide neaessaire, nais il peut 9 et il a

1'intention de faire davantage encore en joucnt un role de catalyseur, ^e

plonnier 3t: de coordinateur. Lc' document -j/CN, 14/307' expose la contri-

■bution? .a^sea no&ss'te", qu'il a apportee 1' an. dernier, ainsi que quelquos

idees sur .sa.politiLLue de fornafion. Ge document attire l'attention: sur

la n^oessite qui-incombe a chaque pays de nommer des adaimstrateurs de.

la formation specialisee ce.pables dc degagorles "besoins de main-d! oeuvre

de leur pays et d'entretenir des rapports etroits avec les organisations

multilaterales et feilatarales capables d(aider lfAfrique. . .

11. On procede actuellemant a un sxamen critique des travaux realises

par Is Secretariat dans le donaine de la formation. Un cree dans plusieurs

pays non africains des post'es" avarices "charges de reunir d^s renseignements.

sur les moyens de f&rraation qui existent hors de 1'Afriqus et de te.nir

un registr's- des effectifs dos Africains qui vont etudier d.-.ns les divers

pays- On esf egalement en train do recueillir des donnees sur lea m.oyens

de formation existant en Afrique," afih" d1evaluer la ceilleure methode ,

d'utilisations ds dcceler Isc lacunsa et d1etudier los moyens do las

combler.

12- Ls secretariat ost en.train de preparer une -etude d'snsemble des

besoins de formation dans cliaque sectsur d'activite, en fonction des' plans

ou des perspectives de developpe.m&nt, mais cos etudes n^ pourront G.tre

fructusuEes que s'il se cree une etrojte collaboration-avecies ^gouvernements

africains. Un procede a I1etude des moyens a employer pour financer

les institutions et stages de formation .necessaires. Une mesure g_ui s'impose

immediateaent <*st de voir comment lea gouvernemants africdins peuvent
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ter davantage dee .o^ns de Nation aui existent sur lei.P continent
et a I1etranger.

13. La pierre angulaire des efforts de la CEA dan, le dosain- d-

I'agriculture, esx un ProOTe. execute en .coamun avec la PAO. Kous

intensions aotuollancnt la contribution de la CWssion. Les- travaux

ae recherche du secretariat et loo reunion, aous-regionalee de coordination
economise ont demons avec ,uelle aaplaur on peut non seulement
une augmentation marqu,e de la production> notanBlent poup lgs ^^ . '

mterxeurs, naxs aussi ,uellaB Sont les perspectives d-augmentation de la

speculation agricol, et par consent d'aug.entation: des .changes

mterafricains de produits agricoles. Aveo lo concours averts envoyea ,

au txtre de programmes d'aide bilaterale par la Gouvornenent Po!onais

et av.c la cooperation de la F.I , la C.A est en train d-etudier les

possibility concretes d-aug.enter la production de viande en itfrique

de 1'ouest. On envisage egalemont d'explorer los possibility d'etendre

la culture du riz dans cette sous-region, tine etude est en cours su. la

fabrication de farine panifiable a partir du manioc, afin de diminue- las
importations de "ble.

14. Une reunion .d'expsrta our laa reactions aoonomiquOT &> 1-emploi de

factcurs de production .aodernes dans 1'agriculture afric,ine sera organise
en collaboration aveo la Fondation allemanda pour Is developpement. Des

experts de .la FaG ont prepare, et sont occupes a preparer des etud9s qui

- accordant av.c les efforta poursuivis par la O.A pour enoourager une

production d-engraxa, ooordonnoe au plan sous-regional.. Cos etudes
montret lmontrent le prodieieuz potentisl d3 c0!lccraiaaticn d,sngrais ^ ^^ t

la stlmulation Mediate ,ui peut en reoulter pour 1'eco^ie. On accorde

actualle.ent une attention crciasante aux industries dites alliees a

1-agriculture, parce quS d'une part, elles permett.nt de' diainuer les ' "

importation, et d'autre'part, grao, a une transformation Plus poussee des

matures premieres ellea contribuent a accrcltre les recettes 6>e»-

portaticn. V etude sur les tendances du marche du bois en Afri.ue, preparee

par la PAO en cooperation avec laC._A, sera Publiee prochainement; eUe

montrera la voie a suivre pour augr,enter la production et developpor le
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coramcrco du bols et dso produits du bois. Avar.t de clors Is chapitre

sur,. .I'agriculturs, jc vouclrais msntionner un rapport prepare, a la

Fernanda ..du secretariat de la GJiA, .par un export eminent ,, le Professeu:c

Rone D.umont| ou ,il otudie5 1- developpoaent agrioolo -"".ans une optique

tres large et propose des moyens originaux pour faire progresser lea

milieux ruraux.

15» Dans le .domaine industrial, les ac.tivites du secretariat, se aont

concsntrees en 1964, sur i'executicn das reoo-; .;audatiuns formuleesj par

138 missions sous-roglon^lr.s de coordination indu^trielle.

16. C'est en Afriqus du nord ■quo-:l^.s..pluB grands progres.ont et^ rea--

lises. ID. convisnt de rapp.eXer q/u'a -la^sizieme session do la Commission,

les representants des. pays du Kaghreb avaient prie le Secretaire cxecutif

d'-organiser une Conference de miniatres. .de ,cce pays* .--n, avril, 19^4>_ d;s

fonctionn-aires superisurs 0.3 cjs -p^ys.se sent reuric a Tanger. A la suite

de cette reunion, dos contacts stroits out et-e instaures tntre le

secretariat du bureau scus-regional de Tan6-3r ot losrqu^.tre pays ■ interesses

et dus ■entretiens bilateraux rnt .eu lieu ontrs ccs payr*OTDC meaess oequi

a perrais d1 organiser^ \ .Tunis en .soptepbre 1964, une reunion des miuistrea

de l'economie du i:ag;hreb.. -Jnfin,. les.quatre niinistres interesses: et ie

Secretaire sxecutif- se aont rencontres a Tanger a la-fin de noyembre, af?-n

de definir Igs modalites de la collaboration a e-tablir entre-la CJA. et

les institutions maghrebines ."existantes. ■ .-.-.■ ■ ., -

17. La reunion ninisterielle a note qu'une nouveile ere de coo'peration

economique entre les pays du Maghreb etait nee. Un Conseil des Hihistrsn

de l!.jconomie du Ilaghrob," ur: Comite permanent consultatif et un"1-secretariat

pQroian&'nf ont ete crees at Igs grand^s lignes de la coop.6ration,pern3,nirto

a instaursr par ces institutions■ont ete definies. Ges nouvelles-insti

tutions- son-t essenti3lleaeht maghreblnes, mais ..les- pays interesaes ont

detaande au secretariat de la, CHA de .leur i'Qurnir uno.. assistance important.5,

Leurs taches principales sont la coordination das plans do d-eveloppement ■

l'liarmonisation indus-trislls3 la coordination at 1:a cooperation ,d^s

industries energetique st mini ere,- Id, cooperation dans los echan^es
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commerciaux, la formation et 1'emploi de la main-d'osuvre, et le finan-

cement du fleveloppsmon't. ^nfin, "a I' issue de cette reunion, les quatre

pays inttk-esses ont decide de dsmander une assistance au Ponds special

dss Nations TJnies, pour la creation'd'un centre d1etudes industrielles'

dont le siege serait a Tripoli, qui travaillerait en relation etr'oite"

avec le Bureau sous-regional'ds "la C_A a Tanger,

18. Une Conference sur la coordination industrielle en Afrique de l'ous^;;

s'est tenus a Bamako en octcbrs 1964. Cette Conference qui etaitl'aoou-

tissement de deux oourants parallels a'activites a ete organised con-

jointemsnt par'l© Secretaire executif et par le President de la'Republic

du Iv'iger-. Jlle avait ete .prepares conjointement par.le secretariat de "

la G-A et par un groups de consultants designes par le President de'la .

HepwbliciUQ;:du;.iJiger*; Un. certain-.nombra d1 etudos. approfondies ont ete

presentees a cette Conference? ellas portaient sur la siderurgis,. I,1 In

dustrie-.meoanique, les.produits chimiques at. los engrais- de base, les.

textiles, 1'industrie du. cimont et lss industries alinontaires. La- . .;

Conference a pris un certain nombre de- decisions import.-ntes, qui .seror)*

suivies d1etudes de preinvestissement- et de nouvwllas enquStes dfexperts.

Les debats-ont ete particulierement animes, lorsqu'il slest- agi de ohoiair

un site ■ pour ohaque usine siderur£:ique ©n Af'rique de.l'ousst, mais la

Conference est parvenue a'des solutions-de comp-romis qui doivent permettro

d'sntreprendre assea. prochainstfent- la production siderurgique dans la

sous-region. La Conference a montre oorabien il-etait ■ difi-icile'de..resaucj?*3

le problsme de la coordination industrielle, si me.me elle porte sur une

s.erie assez large d'industriosj si ce probleme n'est pas.replace dans, le

contexts general de la coordination economise.

19» Les preparatifs ont conuaence pour lforganisation-d'uns Conference

des pays de l'Afrique de l'est et du centre, a Lusaka, vers le.milieu;-

de'T965. Cette Conference traitera elle aussi de la coordination indus

trielle, sur laque-lle des. etudes approfondies aontv«nipir6paration. La

CiiA y presenters des documents sur des. aujets. qui sont de son .re'ssort, et

notamment, sur la structure eccnomique, le commerce ezterieur, les probl: ;;i.-c

monetaires zt fiscauxs les transports, ■I'energie et, d'une a'aniere gcnsrals,
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sur la coordination des plans de developpement de la _sous-:region. , ■..

20^ .ii.nfin, le secretariat precede a un-e etude .intensive sup. la possibilite

d'instaurer une .cooperation plus etroite ^ue celle de I1 Union douaniere

equatoriale, ontre las-economies du.Congo (BrazSjavillo)", du Gabon,-du

Caraerouns de la Republ.14.ue centrafricaine, ■ du Tchad,, et, si possible, du

Congo (Leopoldyille)., Cette etude deyrait pouvoir -aidsr l^s gouvei-nements

interasses dans les negoci^tipns qu!il8.,. ont entreprises. ...

21n,'pa&s cet ordre'd'id^es, le secretariat voudr^itmentionner la

.r,ecojnmanda$3.on importante" forraulee par"la Conference das plahificateurs

africains reunie a Dakar: a la fin'1 de 19&4? qui envisage la creation de .

plu^iours oomites soua—regioriaux charges de coordorinor les plans de

devreioppement. .Le.secretariat estime que ces comites doivent travailler

en-liaison etroite .avec -l:.s orgahismes de coordination sous-regionale

d,#ja existants- CoLime onapu le cens-tater, les travaux de coordination

3Ous-r-ega^al^.-dnt "deja serieusement progresse en Afriqus du1 nord et on

peut oompier .qua, d'ioi" la fin de l'ahriee, iis aurbnt realise des progres

substantiels en Afrique dei:lf-ost et en'Afrique'du 'oeritf o, Mais en Afrique

de 1' Questf ±\ reste beau-boup a faire pour donner suite aux decisions de

;la Conferences de Bamafcbi ■■: Ilr s' agit la d'une tache Importante sil'on

veut gtablir un^ coordination^ reelle, tirer le maxiitum' db resultais des

diverses activity entreprises et eviter un chevaiicnement des installations

et serylces des Conferences etdu secretariat.

22* Les transports representent aussi 1'un des.facteurs clefs de 1'int^-

gration econbitii4ue» Qt °'est sur cet aspect du probleme que. lea activites

de la C^A ss sorit essentiellement concentrees au cours de l'annee qui vient

de s'ecOuler. Le ee'crltariat a termine une etude preliminaire sur les

transports interieurs en '-k£rique de 1'cuest et il espere presenter, a la

Conference de Lusaka une etade de mgme nature consacree S i^Afrique de

.Vest et du centre. II entreprendraensuite des etu:des de preinvesiis--

semen.t, d'apres les liens houve^aux etablis entre certains paysi la

necessity,4e ces -etudes .;a e\& .prpvisoiremerit.'-demont^ee1,1" leur ^bbjectif ultime

est de susciter ulterieurement, 4es. investisseeients,-effscitifs*.: A cet effets
.rn»i ■-•.■•■ ■■■■:..-■ .■...-,

le ascretariat a etabli des contacts avec des pays non africains pour Is
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Preparation d-etudes do oe genre, en fonction des nouv.au! liens susce-

ptibles d'etre orees entre les pays Africains au sud du Sahara, a rH.

... elusion de la Hepublique ^d-Africaine. Uns' equip^ *.experts allemands

, , est deja apied d'oeuvre et une equips d'experts italiehs est prete a

.commencer sa ta<5he. .Le: Gouvernement- des- Pays-Bas contrive i une etude

„. sur les possibility de rendr3 navigable le cours moyen du Higer. On

:. cflmpte que..d'autr3Siequipes seront fournies par'trdis 'autres pays euro-

peens. Le secretariat a Hintsntion a'organiser, plW tard/a Addis-

Abeba, une reunion des ohefS;de ..ohacune de oes equipes, afin de tirer

des conclusions a transmettr.e aux gouvernements des pays, ^ricains- Sous

forme de recommandations sur. lee ncuvelles mesures a prendr9, «p.w5urs

de la phase suivante... A oe stade, le;secretariat aura, a'asaistano^ d'un
^expert que lui fPurnira 1?. Gouvernen^t. d^tatMtais.. Dans 1%J mm

ordre d-idee, des. travaux Preliminair.es. ont ete ent-r,epiis.. swasf.pOB-

sibilites d>e_tabliBBM»pt d'une liaison, transsahariennev ,;Ess,:reunions

ont ete orgahisees 4 co^ propos a Alger, ^a.aai^tren ;deoembre derniers.

Un ComitS de_la liaison transsahpietme.a ete cree^ 4ui groape.des'

;^representants de l'Algerie, de la ^nisie, du Hl^er.et :du.aali,,et :ie3

Rations UnieS ont fourni deux experts <jui:seront Ohaxges.des.etudesof;

complemantaires, dostinees a .upo ^nagd^ eventueile d-assistance -^.Fonds

,^6o±aP-:^ H>ti,,ns Uniea.,..aai;seralt,affects a ia-preparatioH..d':unS
etude sur las possibilites de .realisation de,.C8,,projetw.«ne autrse -,i.:

entreprise du meme ordre porte sur un iPro<jet,destins,.a laminar les

possibilites d- amelioration des moyens de transport dans la ?one. des grands

lacs. Ce projet pourrait lui aussi amener lea pays interesses addresser,

en team voultt une'demande d- assistance au Fr,nds special des I.ations.,IJnieS

pour la preparation "d'uns" importante etude de preinvestisaement. .

23- II oonvient.de signaler,sneore deux autres aetivites dans le domaine

dss transports. La premiere.est la Conference,africaine sur.lea transports

aeriens, reunie en noveabre .1?64: et organisee cqnjointement avee 1'OACI.

la seqonde est une etuda approfondie,. qui vient-d'gtr? termiiiee,. sur les

taux de fret maritime on Afrique de l'.ouest. Jlie sera biehtSt completee

par une etude simllaire sur Afrique: de 1'est, A ces Etudes su&Sderwrt
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dss reunions a l'eclielori souo-rt^icnal, destirees a faciliter 3es

negociations cntre gpuverr.em^its interesses sur 1'etablissemsnt d'une

cooper-ttior. plus otrpita t>nt.rc lour*.; oor.p?,gn±es aeriennos reep.octives. .

24. Un pIfji extreineiasnt dctraile pcui- 1. d>Gloppe.-3nt du reseau africain

dss telecommunications ;a ;;te eta"bli er, corrjaun-par I'UIT et la CLA, " II

cofnprend deux projots^ a court; tei-ira st-a--long terue. /3es -nogooiations'

sont-on cours_ayeo dec ■-^ou-rGrnemon+a pour obtenir 1' assistance- de pays

non afrioains,. a sa raze an oeuvro. ^ cutr^, une derr.ando a etg adrsssee

au ^onds special dec Nation a Uni.ss, pour la preparation d'une etude ' '

approfon.die .dostinee. a Stayer-Id plan da dcvsloppenent a long terme.' Un

:.plan .detaille do formation du personnel est egalamsnt on cours de pre

paration. . ... ■ .■...- ■■ ■ ■-

■ -k5* :Les travaux ont continue sans desenparer "sur la puissance energetiq_ue

et Ijs ressouroes naturolljs, Vion que leur pro^rQssion ait ete un peu

ralsntie' par Xa penurie ds personnel;' " -^uant auz. ressources' hydrauliques,

elles ontfait l'cb.jet d's.ccords destines a reaiisdr tins cooperation plus

intense avpclee Institutions -specialisees des--Illations UnlasV ":"

26.- Le sacretariab coh^acre11 maintanant unu attention plus soutenue a, la

formation du-porsonnel. II prend une part active aux travaux de deux

org-ani^ation-j ir-.tei-.j-o^vsmeniental, 3'^ui commenoent a s'affirmer en Afrique

de lrouest; il s'agit de la' Jomuission du bassin du 'Tchad et de la Com-

midsion du fcaasin dri ^ijj-er,1 11 extend etaalir dss liens plus etroits

avec le Comite Inter-.tats pour I' anenaga.-nent du bassir. du flouve Senegal,

et 3'interesse aux trevaux prelirdnairea sur le bassin du Nil.

26. Dans le domains der, ri^ourcss ruirsrales, las activites du secrertari.at

se sent cono*nti--eee sur bsmesures a prendre pour fournir dss- services ;

consultatifs aux gouvernemants . les aid^r a pr.eparer leur ;de.;ande dlas- -,■

sistance au Fonds special et a fcrmuler dss recomraanaations .sur l'as-r ■- ■

sistanc* technique. L'inventaira des ressources minerales de 1'Afrique

est en bonne voie d1otablissenent, mais il rests encore beaucoup a faire,

on pjxticulier d?,ns les petits pays, (n pretend souvent que- les re33purcss

de 1'Afrique sont abondantes, ii.iig il s'agit de les exploiter, et cela,

avant tout pour repondra aux Xsoins mbes. C'ect pourquoi le secretariat
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s1 attache de plus an plus a, la, recherche d'une solution aux problems

que pose- cette exploitation, lei encore', un" jnteret croissant'est accorde

auz problems de la hais-d103uvr?■jt de1 sa formation. ;

28.' Dans le domains de la ^eodebis, de la topographic et de la oarto-

, gfaphie, Une reunion d' exports a c".t6" or^anisee en application dos

reebmmandation? de la'Conference cartographi^ue regionale des Hations

Unics poui* l'iariquej pour exanirer less prepositions da creation de centres

regiondux && formation "au:c techniques ds la photogrammetrie, de-s leves

gecphysiquss aerieus et ' da .1-' interpretation de cea leves. Les services

et la documentation'"e'arto'graphicLues s'ameliorent constamment et, a cet

egard,- Is secretariat ti'ent '1 "'exprimer sa gratitude au Gouvernement des

^tats-Unis pour l'importante serie de cartes de ^rande valeur dont celui-ci

a fait don a la C_*A. On prepare actuellement une autre reunion d1 experts

qui...3er.a cliar.gee d1 etudier Iss propositions de creation de-services

communG,. _pour les. leves et .la cartographie. . . ■-■. ■•'- ".'-■■ '■ -■

29. ■ Dana le doraaihe du commerce exterieur et des paieaents, le fait

majeur a 6te la; Conference d^y fations Unies sur le co^aroe et le

developpement. ■■ Le secretariat' a redige un certain i:ombre de rapports;

en outre, quelques membres du secretariat,:ayant a leur't^te le Secretaire

executif adjoint, ont.assiste a Is Conference, pendant ■■Soute "la duresc^ ■

la session. Us ont pu apporter lpur aide au- ;ocite de ■ coordination des :'

pays africains qui participer.t a la Conference. :; Lss recomaandations"d©'-la'

Conference font actuellenent l'objet d'une etude- detaillea du point de

vue des pays africains at un document ■ prelirainaire a ete present^ a la

Conmiission. Lss pays africainG 3'interessent a I1 expansion dec icjiiangss

avec las pays des eutres continents, e t tout -jernet d '.eaperer une in- , .-

tensification des echanges entre les pays africains. et Igs econoiai.es ;flla-■

nifiees d'Ziurope de 1'est, ainsi qu'avec l'Asie et l'-xtrSae-Crient.

Cependant, au cours des prochaines annees, il oonyiendra d1avoir comme ■

preoccupation essentiell© de declencher une puissante campagne pour.,

remplacer les produits d! importation dans .un nombre con-siderable, de ,

secteursj ce qui demandera en me"me temps une plus grande coordination-^ ■ ;

des plans de developpeiiiGnt a I1 echelon, sous-regionu.1 et regional et -ana
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intensification des echanges entro pays africains. A cet egard, I1aide

financiere, son ampleur, aa continuite, les .conditions, dans IeesueOles

elle est fournie,. sont ev^demment d'une importance capitals pour- l'Afrique,

■ qui s'interesse tout naturallemont aux programmes de financement compen-

satoire, mais cela ne doit etre cons;Ldere que comrae un aspect,

et non le plus important, de: I1aide financiere en general. Les

pays africains 31interessent egalement aux efforts deployes pour abatxre

lesbarrieres qu'ont dressees l*s pays industrialises pour faira obstacle

a 1'entree des produits africains finis et semi-finis? mais, au stade

- aotuel, leurs interets ne sont pas necessairement iden.tiq.ues a ceux des

pays en Voia de developpemsnt dans les autrss continents., ^nfin, les .

" pays af^fda'irts''6*?riterogs^ri-t aussi aux mesures prises pour ameliorer

1 ■ ecoulQmarit de laurs produits, mais la encore leurs interns ne sont pas

necessairoments idontictues a ceux des autres pays, plus avances sur la voi©

du developpement, L'Afriqus doit s'efforcer d'obtenir une plus .large ,

participation aux echanges mondiaux de certaines denrees pour la produc*

tion desquelles elle se trouve dans une position p.-rticulierement avan.-

tageuse. Dans le devslopporaent du commerce intra-africain, d'importan-te

progres bnt ete realises vers le remplaoement des tarifs des pays africains

par la Nomenclature de Bruxelles, dans les cas ou celle-ci n'etait pas ;e.n

vigueuri en regie generate, on progresse vers une harmonisation des, regimes

douaniers, Parrni les travaux effectues par le secretariat sur I1integration

economiq.ue mentionn'ee plus haut, figurent les possibilites d'harmoniser

les regimes fet les procedures dbu-aniers. ■ Cn poursuit 1'analyse des

obstacles gui s!opposent au commerce intra-africain et qui consistent a la

fois en restrictions tarifaires e-t quantii;atives.

30; Dans le doraaine des paiements, une -Conference, des autorites mon6taires

africaines s'est tenue a Tokyoj on avait choisi cette ville pour profiter

de la presence des delegues africains qui assistaisnt aux reunions

annuelles du BE ■ et de la BIRD. Cette Jonference' a e"te* saieie d'un exposi

technique sur les possibilites et'etablir une Union'africaine des paiements,

et d'un rapport detaille sur 1T etat d' avanceraent des trairaux effectaes

-par le secretariat pour realiser unG: cooperation monetaire africaine dans
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ss?:-aspects l^s plus-'larges. -Bien que la' sixieme -session de la Commission

et 1 'Organisation de UtJnitS africaine ait-nt unanimement exprime le desir

.do voir se. cregr une Union africaine de's paiearents, le secretariat a ete

un peu desappointe;des progres r'estreints realises a la Conference de

Tokyo, NaturellementMes travaux'se poursuiVenV surce problem©. ' ' '"

31. Dans 1g present rapport, il n'y a pas grand chose a dire sur les.

sutres1 activites du secretariat ^ui'sont exposees dans lus rapports..dont

est saisie la Commission. Los travaux sur l'^tude consacree a.la situation

econoraique de I'Afriqus se poursuivsnt et lss chapitres qui traitent ,de

X'Afrique ds l'ousst et de l'Afrique du sud aere»t bieirtot'ltoE^s a 1'impres-

sion. On compte terminer vers la fin de cette annee les chapitres qyi

traitent de l'Afrique"du"nord et de l'est et de 1'Afriqu© centrale; l'etude

sera"suivie d'une ayrithese qui portera sur 1'ensemble de l'Afrique et que

1'on espere publier au debut de I966. II s'agit la de la premiere etude

fondamentale sur la 'situation economique de l'Afrique qui doit servir a

des fins multiples, et notamment, ce qui n'est pas la raoins importante,

corame document" de base essentiel pour 1'expansion de la croissance eco

nomique, de 1'"integration economique a 1'Echelon sous-regional et regional,

'€»'f cbmm'e" estimation des besoins de capitaux et de main-d'oeuvre auxquels

il est indispensable de repondre, pour faire progresser les immenses pos-

sibilites de developpement qui s'offrent actuellement,

32. Une autre serie d'evaluations .en cours sur les..resultatp.; , de ces

travaux portent sur l'aide financiere etrangere que doivent obtenir

pays africains pour executer leurs. plans de.-..developpement-- Des

constants ont ets realises dans d'autres domaines, notamment le logemeni;.,

los statistiques, la demographie, I1administration publique et le develop-

pement'social.

33. Un autre document .que vous.avez sous les youx (e/CN.14/312) &©nne;.un

expose de nos activites dans la cooperation technique. Cpmme ^ors desc ■ ;

annees precedentes, la premiere partie de ce document expose, le programme

regional finance par-le Fonds. de ^'assistance technique des Nations Unies-

II convient de noter les possibilites croissantes dont dispose le service
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_co.nsn.i.tatif regional -de .la. C£A et, a.oet egard, le s9cre"tariat tien-t

a rappeler aux gouvern.ements que.oes services sont disponibles pour

de3 periodes de brere dureu, mais arj^meut a leur domahdc-.,

34- Le secretariat a e"te an me3ure d'apporter une contribution de plus

CT..p?.us marquee auz: programmes naticuaux q.ui r©i«v©nt dii programme

d'assistanee technique, en f.ou.fnissant des oonaeils sur lr51aboxation

das programmes, en dormant das' insbructions aux experts qui ee :cendaient

danu le pays ou ils staient appelds a exercer leurs fonctions et 8n

lev:.- apportant une aide concrete pendant leur sejour dans ce payi?a La

secretariat a pu egalement jouer un r5le de plas en plus important en

aidaoat les gouvemements africains a fbnnuler leurs de^nandee au Fbnde

special■ ;

3?-- La seconde partie du document donne un bref compte rendu de& pour

parlers organises- par des membres du secretariat "dans douse pays non

africains, au sujet des programmes d:assistance. Ces pourparlers ont

porta sur les problemes d'enseignement et de formation, surl'envoi

drexperts pour des peripdes de courte duree, sur les etudes de pro"investi&-

sement et la recherche, ainsi que sur la collaboration avec la Banque

.afri.caine de developpeaent. Lee d^mandes adressees a'divers pays pour

qu'ils fou.-missent aide et. assistance technique aux pays africains et

pour qu'ils fassent profiter ces pays de leurs'connaissances et de leurs

experts ont re5u un accueil tres encourageaht, et le secretariat tient a

saisir cette occasion pour remercier publiquement les Gouvemements de

toua les pays visitea. Ils'agit maintenant d'aider lee' Gouverneiaents-

africains a. profiter pleinement du grand nombre de facilitSs qui leur

3ont offertes au titre des programmes d'aide bilatSrale.

36. Des progres considerables ont ete realises au cours de I'anneG ecoult'a

dans la creation de bureaux sous-regionaux^ Un Directeur de nationality

africaine, second^ par un petit groupe de fonctionnaires experiment's, a

ete des-igne pour le Bureau de Tanger. Les travaux que nous avons deja

deceits, qonsacres a 1•integration economique des pays du Maghreb, ne

constituent pas la seule activate de ce Bureau, mais ils constituent par

sux-memes .un temoignage de la tache qu'ils ont accompli©'
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37 • Un sp4eialiste" afrioain a ete norame au'poste de Directeur du Bureau

sous—regional pour l-'Alrique del'ouest a Niamey et un programme energi—

qao de travaux es"!< a-ctuelleiiiim^-eri cours. Jn autre fonctioniiaire africaiii e

experiments a 4galement e,te designs pour diriger le Bureau sous-regional -*

pcur 1' Afrique de.l'esj; et 1'Afrique centraie a. LusaSa^ et la aussi de

grands progres cnt et£ accomplish Un quatrieniG "bureau sous-regional vient

d'etre ouvert a Leopcldville avec des effective-tree reduits, et l;on

espere nonuaer sous psu un Lirsotour afrioain .de valeur.

36^ Four I1instantj .ces'Bureaux n'auront que des effectifs assez restreints?

raais ils constitueront progressivement le centre des activitas sous--regio

nal es de la CEA et lion y detachera'dss specialistes qualifies pour des

periodes diverses} selon les besoins..

39. II convient de fair©-e'tat I ce propos de l'expansion des rapports de

travail qui se nouent entre V Organisation de 1'Unite africaine et la

Commission economique pour 1'Airique. Pendant toute 1'annee ecoulee, le

secretariat s'est-tenu a la disposition de 1'Organisation de 1''Unite afri—

caine et son seoire-bariat> pour les aider de toutes les fa9ons possibles,

dans lalimite de &ea attributions et ses ressources. Les deux secretariats

myttent aciuellsment an■ point des accords destines a eviter- d'une part,

le chevaiichernent de ■ lerJfe ■ -ei'f o:?'je y ety d' autre part,, ce qiii est plus impor— •

tant encore.,, a s'apporter anc^ aide mutuelle dan-s leur tache commune. On

projet d'.accord, en^re ces deux Organisations sera bieutot aoumis aux

Nations Unies et a 1 Organisation de l!'Jnite africaine,

4Q j .Les QOKXacts aveo I93 Institutions specialisees n.1 ont cease de se

developpex au cours de 1'annee ticoulee. LTaccord intervene pour creer la

commission aixte CSA/FAu de 1'agriculture fonctionne avec succes depuis
\ ' ............

longtemps. Le programme mixte CEA/U1T s-e3t revile de la plus haute im

portance.. Nous avons deja fait etat de-la con-bri"bution de 1'UNESCO

activites de formation de la OEA (]£n;outre, grace a un' charge de Iiaison7

d'autres activites..mi;cxes sent en cours- Heceminent, le secretariat a

organise des pourparlers a'l'achplon le plus eleve avec le secretariat

de 1'OIT; les resu3ta-fea pratiques le ess pourparlers se raanifesteront

l'annee procliaine- ■ to-ut .partieulierement dans la planificr.tion de la main
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d'oeuvro et la formation. L'OKS a egale^ent designe «, charge de'liaison

aupres de la Commission et a detacho aupres de la Section de 1'habitat un

specialise d0S questions sanitaires. Quant au USE, il a, lui aussi de~

P signe un charge de liaison, et I-on compte que 1-Organisation meteorolo-
gxque ..ondiale fera ae Men.e dans le courant ae 1'annee proohains. II eon-

vient de souliguer enfin la collaboratioa fruotueuBe gui S'est etablie

avec l-OACI. Pour Is. preparation st le deroulement de la Conference afri-
oame sur les transports aeriens.

41. Un changement important es, intervonu dans la presentation des docu-
oents 5OraiS a la evasion. Contrairecent a -usage en courS lorS dee

annees precedentee, le volume des document, relatifo a 1'ordre du Jour

»at relativemeat redui i; iiB dennent un oompte rendu succinct des activity

deployee, par la CBA dans di^rs secteurs au cours de 1 - annee ecoulee,

C^-A.ou^nts eont completes Par leB rapports des reunions qux se sont

tenues pendant. 1'annee et ,ue Lon peut se procurer aupres du eerrtee

de documentation co;nrae document. a, reference. .outefois, lea pr.ncipales
conciusxo,. et reoo-mandations ae chaCOTle do PeS reunions 3ont resumes

dans xeB rapports d-activite. On a adopte oette nouvelle procedure pour
faoxlxter les acti^tee praties de 3a SeS£1on et faire parvenir aux
deletes, en te.po .oulu, des rapportB qui ne solent ^ ^^ lo

excessive.

42. II est une autre mesure orientee verU la rationalieation des proce
dures de la Co^isei^ Bur laquelle le Eecr,tariat ^^

tentions

43. Le ^3te.e des reunions de la CoKmlssion a fait Lobjet d'une etude
approve, ,ui a c0auaenoe par ,n exa.en des princlpalos raisons gui

sent a la base de ces reunions. Ceo ra3 sons peuvent se resuoler ainsi ,

le role ,ue joue la Cohesion en t&nt w<oWam> intergouverneMental
arge de prendre de, Visions collectl.es en ^ d,_ action concertee;

consacrees , la Eclutlon de oertains

n a eu tendance au cours des
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darniercs annees a organiser »n nombre tzoessif de reunions qui n'avaient

pas beneficie d'une "preparation suffisante et q_ue9 d'autre part, on a

fait appel trop frequer.iment aui ministres et hauts fonctionnaires afri-

cains deja surcharges de travail. Aussi le secretariat propose-t-il de

n'organiser en I965 qu'un nombre limite de reunions. 3i!n revanche? dans

1'ensemble, le pourcentage de reunions consacrees aux activites de for- ^

mation augmentera sensiblement. Pour terminer-, le secretariat aimerait

reiterer 1'appel lance aui cinquieme et Eiviieme Eeasions, pour qu'a 1' avenir

la session de la Commission ne rjoit or^anisee que tous les deux ans.


